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MALADIES 

COLZA 

su/colza* . d ' 0rageS avec grêle localement, a été très favorable à l'évolution des maladies 

ri«n t H rnarla eS t . présent sur siliques, mais dans l'ensemble, l'importance des attaques n'a 
rien de comparable avec celle de l'année dernière, du fait de la montée très tardive sur 

ol 1 lv-|ULS • 

Se référer à notre bulletin n° 184 du 30 avril pour les conseils de lutte . 
l? Utr f S , maladleS , S ° nt P résentes également : Botrytis, Cladosporium, . . . . Il est très 
défait rie conseiller une intervention sur ces maladies, dans la plupart des cas marginales, 
du fait de la non-connaissance de leur nuisibilité, de l'éfficacité et de la rentabilité 
des traitements dirigés contre elles . 


MAIS 


PYRALE 

Les premiers papillons ont été piégés les 09 et IG juin . Il est encore trop tôt pour 

préciser la date d intervention, mais si le temps actuel se maintient, elle devrait être 
plus précoce que l'année dernière . 


PUCERONS 

Un développement important des populations de pucerons a été constaté ces dernières années 
dans les cultures de maïs de la région . 

Les deux espèces en cause furent : 

Metopolophium dirhodum en 1979, avant l'apparition de la panicule mâle . 

- Rhopalosiphum padi en 198U et 1981, après la floraison mâle . 
es éléments actuellement disponibles en matière de lutte contre les pucerons du maïs sont 
encore trop fragmentaires, pour permettre l'établissement de véritables préconisations 

raient ceU Tannée 3 C ° nSeilS peuvent dé J à être émis, au cas où des infestations se produi- 

METOPGLÜPHÎUM DIR H° Dl ,M .• les attaques de cette espèce sont à craindre, pendant la période 

i St T d A? t (Lyv ^ l<L ^ ^ euee c.uIXuaz zt Iz dzbut dz la aoaLLz dZA panizulz* mcLlz* . 

Les dégâts sont susceptibles d'être importants en cultures sèches et à un stade précoce . 

900 ° qLJ,il difficile de fixer actuellement un seuil, il semble que le chiffre de 

ZUU pucerons/plante puisse nécessiter une intervention au stade 8-10 feuilles . A un stade 
p us précoce, un niveau d'infestation inférieur pourrait être nuisible, alors qu'au delà 
au stade 10 feuilles, la plante pourrait supporter plusieurs centaines de pucerons par pied 

1 Le dév fi u PR em[î nt de cette espèce est à redouter au cours de la période 
située zntAZ ta üioAa-tàcn mâlz zt Iao-la AZmaÂnz* apA&s la dz la hzzondeution . 

Une intervention peut s'avérer nécessaire lorsque les pucerons de cette espèce, quittant 

es euilles de la base, se portent vers les dernières feuilles et les organes reproducteurs 
en colonisant au moins 50?o des panicules . 

beule la spécialité P1R1M0R G (Sopra) qui a fait l'objet d'étude par divers organismes, 
peut être préconisée par notre service (0,330 kg/ha) 

=P38 



Sur Rhopalosiphum padi, il est souhaitable 
effectuer l'application . 

Dans le cas particulier des Maïs-semences, 
Sovinexion 25 E (Sovilo) à raison de 2 1/ha 
lors des opérations de castration du maïs . 


d'attendre la sortie des panicules mâles pour 

il est préférable de recommander l'usage du 
en raison de sa moindre toxicité pour l'homme 


La catégorie "Pucerons du maïs" étant une ^catégorie assimilée à celle des "Pucerons sur 
épis des céréales , seules peuvent être utilisées les spécialités suivantes possédant 
la mention "NON DANGEREUX POUR LES ABEILLES", aux doses indiquées, mais il s'agit là de 
préconisations émanant des firmes et non du Service de la Protection des Végétaux 


- Sovinexion 25 E, Rhodianex (Bromophos) 

- Thiodan 35 CE (Endosulfan) 

- Azophène Flo, Zolone Flo (Phosalone) 

- Croneton MR (Ethiophencarbe 

+ Oxydéméton méthyl) 

- Fendik (Dialiphos + Endosulfan) 

- Serk (Endosulfan + Thiométon) 


2 1/ha 

1,5 1/ha 
1,2 1/ha 

1 1/ha, en traitement précoce avant 
le stade 7-8 feuilles . 

1,5 1/ha en traitement tardif à la 
floraison . 

1,5 à 2 1/ha . 

1,5 1/ha . 


RAVAGEURS 

Les populations de pucerons sur épis sont faibles 
contre les pucerons est nécessaire si 1 EPI SUR 
5 pucerons) . 

séuil è esL e atteïnt ^ CéréaleS à Paille eSt Sitobion avenae, n'intervenir que lorsque le 
A partir du stade pâteux, les traitements sont inutiles . 


BLÉ D'HIVER 

. Nous rappelions qu'une intervention 
2 EST PORTEUR D'UNE COLONIE (au moins 


MALADIES 

Les attaques de fusariose sur épis commencent à se généraliser à l’ensemble des parcelles 
mais elles restent de faible importance . ^ * 


- Pour la variété Fidel, une affection de type Black-Chaff, provoque sur épis des traits 

vl ? lac f s qui confluent et forment des taches comparables à celles dues à la septo- 
nose • Par la suite, les barbes noircissent également . 

naHtinn f H»= i0n ^ P rédis P osition génétique de la variété, mais la cause d'ap- 

physiologique^?? 6 "^ élUCidé6 ’ P1USieUrS hyP ° thèseS aVa " céaa > 

Fide^^ai^d^autres^ariétés^ont^atteintes 0 ?^ é9aler ° ent ° bSerVéS ’ particuliè — * «« 

au soleil^ été^plS ??j?/ Palement touchée ’ en son milieu - dans une *°" a où l'exposition 

f ° rte ^solation de ces dernières semaines peut être mis en cause, elle a du inter- 

1 ' hvnnthp me ^° teU K aqqravant d ' une sotre affection qui reste à préciser . Comme sur épis, 

1 hypothèse d'une bactérie peut être avancée . 

Aucun champignon n'a pu être mis en évidence ; CES SYMPTOMES NE SONT PAS VUS A LA SEPTORÏOSE, 
imtnes r ^?ntenan[°? 9iCid6S C “ affections > comme sur l'ensemble des maladies, sont 


MILDI0U POMME DE TERRE 

L?s C??diH?n/M heS t- de mildioa sur variété hâtive ont été observées la semaine dernière . 
êt?e soignée ? CUmatlqUes contl ™ent d'être favorables à la maladie et la protection doit 

effectaé avac un Produit de contact ou pénétrant, doit être renouvelé dès 
que les pluies, suivant la dermere intervention, dépassent 20 mm au total . Poursuivre 

cont -t, *ais en cas de difficulté, utiliser un produit systémique qui 
assure une rémanence de 15 jours . H 

La présence de doryphores, pucerons et cicadelles est très fréquente . Profiter du traite- 
ment mildiou pour intervenir sur ces ravageurs 
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... .. POIS 

Attention aux pucerons et au mildiou sur pois, certaines cultures . . 

Respecter les délais d'emploi des produits, avant récolte . ét * fortemen t infestées. 


RECONNAISSANCE DES PRINCIPAUX PUCERONS DES CEREALES AU STADE APTERE 

















CODE : 

- 003 

- 100 ■ 
- 101 ■ 

- 102 ■ 

- 103 - 

- 104 - 

- 103 - 

- 106 - 

- 107 - 

- 108 - 

- 109 - 

- 110 - 

- 600 - 
- 606 - 

- 613 - 

- 615 - 

- 902 - 

- 903 - 

- 904 - 

- 905 - 

- 906 - 


X 

- ECHELLE DES STADES VEGETATIFS DU MAIS - 


GERMINATION : les racines percent les téguments de la graine 

LEi/EE : 50 % des plantes ont le coléoptile visible à la surface du sol 

PREMIERE FEUILLE : visible . Son extrémité est arrondie . Elle se déssèche 

vers la mi-juin . 

VEUX JE ME FEUILLE : visible . Elle est très effilée et se déssèche également 

en juin . 

TROISIEME FEUILLE : visible dans le cornet . 

QUATRIEME FEUILLE : visible . 

CINQUIEME FEUILLE : visible . 

SIXIEME FEUILLE : visible . 

Stade d'initiation de la panicule pour les variétés du tvDe 
LG 11 . 

SEPTIEME FEUILLE : visible . 

HUITIEME FEUILLE : visible . 

NEUi/IEME FEUILLE : visible . 

LA DIXIEME FEUILLE : commence à pointer . La plante arrive sensiblement à la 

hauteur du genou . C'est le début de la phase critique 
pour le départ d'une éventuelle irrigation . 

EPIAIS0N : panicule mâle visible au fond du cornet de 50 % des plantes . 

FLORAISON MALE - POLLINISATION : 50 % des panicules mâles émettent du pollen . 

FLORAISON FEMELLE : 50 % des épis femelles présentent des soies hors des spathes . 
BRUNISSEMENT VES SOIES . 

GRAIN LAITEUX : lorsque l'on presse le grain avec les doigts, il se vide entiè- 
rement et le contenu est blanc-laiteux . 

GRAIN LAITEUX- PATEUX : lorsque l'on presse le grain avec les doigts, il ne se 

vide pas. Il sort seulement une goutte de liquide à sa base. 

GRAIN PATEUX : le grain est jaune pâle; il s'écrase facilement, mais il ne sort 

plus de liquide . 

GRAIN PATEUX-VUR ; le grain est jaune; il s'écrase difficilement mais se coupe 

à l'ongle. Les spathes et les feuilles de la base commencent 
à jaunir . 

MATURITE : stade grain vitreux . Impossible à couper à l'ongle . On point noir 
peut être visible à la base du grain . Les spathes et parfois la 
plante entière sont sèches . 



